
Jocelyne venait depuis quelque temps à la prière des malades. « Une parole de connaissance a 

dit : “ Le Seigneur veut faire d’une personne un instrument de sa paix ”. Quand cette parole a 

été dite, j’ai eu le sentiment que l’Esprit-Saint me regardait dans les yeux. Deux jours après, il y 

a eu à mon travail une très violente altercation entre des collègues. J’ai cru qu’ils allaient en 

venir aux mains. Je me suis alors levé. Je sentais qu’il y avait une force en moi. J’ai aux 

protagonistes : “ Arrêtez de vous détruire mutuellement ! ” L’un d’entre eux est devenu encore 

plus violent et il a commencé à m’insulter. Comme je travaille dans l’administration, un rapport 

a été fait à la direction. J’ai beaucoup prié pour cette personne. Je ne voulais pas qu’il soit puni. 

Je voulais surtout qu’il se convertisse. Cette personne a été convoquée par ses supérieurs. J’étais 

malade de savoir qu’il avait été convoqué à cause de moi. Après cette convocation, j’ai été très 

surprise, car cet homme est venu me voir dans mon bureau. Il a reconnu devant ses tords et il 

m’a demandé pardon. Je ne m’y attendais absolument pas. A la fin, il m’a même embrassé et il 

m’a souhaité une bonne année. Une fois qu’il est sorti, j’ai pleuré d’émotion. Depuis c’est 

comme si le mal était effacé entre nous. Il n’y a plus d’animosité dans son regard». 


